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EUCHARISTIE - Parcours pour parents      Catéchèse 2 
 

Les miracles de Jésus 
comme signe de l’avènement du Royaume 

 
 

Cette catéchèse est une adaptation du parcours de Marthe Lamothe, Des horizons 
nouveaux, p.170 à 184. © Les Éditions Novalis inc., 2005. Avec l’autorisation de l’éditeur.   

 
 

À prévoir pour la rencontre de parents : 
 salle avec chaises pour parents et accompagnateur disposées dans un cercle 

(maximum de 10 personnes par groupe) 
 une Bible pour chacun des parents  
 billets avec les références bibliques (en annexe) 

 
NOTES PERSONNELLES 

 

S. Luc nous dit sa 

conviction : Jésus est le 

Fils de Dieu 

 

Jésus n’est pas qu’un 

grand humaniste  

 

La Résurrection permet 

de croire à la divinité 

du Christ 

 

Des disciples ont 

témoigné jusqu’au sang 

 

Découvrir l’attitude de 

Jésus envers les 

malades 

 

Réfléchir sur les 

miracles de Jésus; 

notre responsabilité de 

poursuivre son oeuvre 

1. Mise en route de la rencontre (prévoir 10 minutes) 

L’accompagnateur accueille les personnes dans son groupe.   

 

Rappel de la dernière rencontre :  

 Saint Luc nous raconte l’annonce faite à Marie pour nous dire 
sa conviction : Jésus, le fils de Marie, est le Fils de Dieu.  

 Pour les premiers témoins, Jésus n’est pas seulement un 
grand humaniste : il est le Fils de Dieu. 

 C’est la Résurrection qui a fait percevoir aux Apôtres que 
Jésus était vraiment le Fils de Dieu.   

 Les disciples ont cru que Jésus était ressuscité puisque, après 
sa mort, ils l’ont rencontré et ont compris qu’il est vivant. 
Depuis des siècles, les disciples de Jésus acceptent de mourir 
pour témoigner de leur foi en la divinité du Christ. 

 
Aujourd’hui, nous allons : 

 Découvrir l’attention, la présence de Jésus aux malades; une 

attitude qui nous révèle le cœur de Dieu qui veut que tous 

aient la vie en abondance. 

 Réfléchir sur les miracles comme signes de l’avènement d’un 

monde nouveau : le Royaume de Dieu. 

 Prendre conscience de notre responsabilité de poursuivre 

l’œuvre de Jésus. 

 

 



Eucharistie/Parcours pour parents/Catéchèse 2 2 

 

Les exclus du temps de 

Jésus : pauvres, 

femmes, enfants  

 

 

 

 

 

 

 

Les malades sont 

exclus;  

malade = pécheur 

 

 

 

 

 

Questions 

 

 

 

 

 

Rechercher références 

dans la Bible et décrire 

l’attitude de Jésus 

2. Présentation de la rencontre (prévoir 10 minutes) 

La société du temps de Jésus n’était pas parfaite. On y trouvait 

toutes sortes de gens marginalisés, exclus. Les pauvres sont 

rejetés, peu considérés. Les femmes souffrent d’exclusion, 

surtout si elles sont veuves. Aussi, à cause de leurs pertes de 

sang, elles sont considérées comme impures à ces moments-là. 

Elles n’ont aucun droit. Les femmes et les étrangers n’ont pas 

accès au Temple, seulement dans les cours extérieures. Les 

enfants ne sont guère considérés avant l’âge de 12 ans.  

 

La maladie, au temps de Jésus, est une autre raison d’exclusion. 

Si les malades sont contagieux, comme les lépreux, ils doivent 

vivre en dehors des portes de la ville. Il existe d’autres formes de 

maladie : possession du démon, infirmités, lèpre, fièvre…  

Au temps de Jésus, on croyait que si les malades sont malades, 

c’est qu’ils sont pécheurs. 

 

 La maladie, aujourd’hui, peut-elle aussi être une forme 

d’exclusion? Comment? 

 Quelle était l’attitude de Jésus envers les malades? 

 Connaissez-vous des passages de l’Évangile qui illustrent son 

attitude? 

 

Distribuer un billet avec une des références bibliques suivantes à 

chacun des parents. Leur demander de lire le passage dans la 

Bible et de le résumer, en leurs mots, en démontrant l’attitude de 

Jésus envers les malades. (voir annexe) 

 Un paralytique (Mc 1, 1-12) 

 Un lépreux (Mc 1, 40-45) 

 Un sourd-muet (Mc 7, 31-37) 

 La fille de Jaïre, la femme qui souffrait d’hémorragies (Lc 8, 

40-56) 

 La belle-mère de Simon (Lc 1, 29-31) 

 Un paralysé, un jour de sabbat (Mc 3, 1-6) 

 Un démoniaque dans la Décapole (Mc 5, 1-20) 

 Un aveugle (Mc 8, 22-26) 
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Miracles nous posent 

question 

 

 

 

 

 

Questions 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3. Partage (prévoir 10 minutes) 

Avant de regarder notre récit biblique d’aujourd’hui, j’aimerais 

qu’on échange sur la question des miracles de Jésus. Les 

miracles nous posent question. Notre mentalité scientifique 

cherche à trouver des raisons toute humaines pour les expliquer. 

Nous chercherons ensemble à approfondir le sens des miracles. 

 

 Croyez-vous aux miracles dans la Bible? 

 Pourquoi, selon vous, Jésus a guéri des malades? 

 En guérissant les malades, qu’est-ce que Jésus nous dit de lui? 

de Dieu son Père? 

 Pourquoi n’y a-t-il plus de miracles comme ceux-là 

aujourd’hui?  

 Pourquoi Jésus ne nous guérit-il pas toujours quand nous le 

lui demandons? 

 

Récit biblique 

 

 

Mise en route 

 

 

 

 

Bartimée, l’aveugle 

 

 

 

 

 

 

 

L’aveugle crie 

 

 

 

 

 

 

4. Récit biblique (prévoir 15 minutes)  
Raconter l’histoire de la guérison de l’aveugle de Jéricho  
(d’après Mc 10, 46-52) (pp. 180-181, Des horizons nouveaux) 
 
Un jour, Jésus marchait avec ses disciples. Ils arrivent à Jéricho. 
Jéricho c’est une très ancienne ville, plusieurs fois détruite et 
reconstruite. Ils traversent la ville. Les gens s’attroupent en le 
voyant passer et marchent à sa suite. 
 
Voilà qu’à la sortie de Jéricho, se trouve un aveugle. Tout le 
monde le connaît bien : c’est Bartimée, le fils de Timée. Il 
mendie, assis au bord du chemin, comme il le fait tous les jours 
pour avoir quelque chose à manger. Parfois il recueille 
suffisamment d’argent pour manger. D’autres fois, il doit se 
priver un peu. Il a déjà entendu parler de Jésus. Il a guéri des 
gens, paraît-il… des sourds… des lépreux… peut-être qu’un jour… 
 
En apprenant que c’est lui, Jésus, qui arrive, il se met à crier : 
« Fils de David, Jésus, aie pitié de moi! » Les gens de la foule 
essaient de le faire taire. Ce n’est quand même pas un aveugle, 
un pécheur, qui va déranger Jésus! Même si la foule veut le faire 
taire, il crie de plus en plus fort : « Fils de David, aie pitié de 
moi! » 
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Jésus l’entend 

 

 

Il dit : « Appelez-le. » 

 

 

 

 

 

 

L’aveugle court  

vers Jésus 

 

 

Jésus le guérit 

 

 

 

 

 

 

 

L’aveugle était rejeté 

 

La foule veut le faire 

taire; Jésus est sensible 

 

Jésus demande aux 

gens de l’appeler 

 

Il lui dit : Va ta foi t’a 

sauvé 

 

Jésus lui redonne sa 

place dans la société; 

sa dignité 

Jésus l’entend. Ses cris le rejoignent profondément. Il sent 
l’appel de la vie. Il le voit. Il est là, seul sur le bord de la route. 
 
Jésus s’arrête. Il dit aux gens : « Appelez-le ». Jésus aurait pu 
l’appeler lui-même, mais il veut que ce soit les gens qui le 
fassent, ceux-là mêmes qui voulaient le faire taire. Alors, les gens 
sont très surpris par l’attitude de Jésus. L’ordre est direct. Ils 
obéissent. Ils appellent l’aveugle. Ils lui disent : « Confiance, lève-
toi, il t’appelle. » 
 
L’aveugle rejette vite son manteau. C’est tout ce qu’il possède 
pour se protéger du froid et de la pluie, mais peu importe, Jésus 
l’appelle. Il se lève d’un bond et il vient vers Jésus. 
 
Jésus lui dit d’une voix pleine de compassion : « Que veux-tu que 
je fasse pour toi? » L’aveugle lui répond : « Maître, fais que je 
retrouve la vue! » C’était évident, mais Jésus aime entrer en 
relation avec les gens et les laisser exprimer leur désirs les plus 
profonds. Alors Jésus lui dit : « Va, ta foi t’a sauvé. » Aussitôt 
l’aveugle retrouve la vue et il se met à suivre Jésus sur le chemin. 
 
Quelques éléments à dégager du récit 
 L’aveugle, comme tous les malades, était rejeté par ses 

concitoyens. 
 Quelle a été l’attitude de la foule face à ses cris? Elle veut le 

faire taire. Quelle est l’attitude de Jésus? Lui, se montre 
sensible à ses cris. 

 Est-ce que Jésus va lui-même rencontrer l’aveugle? Non, il 
demande aux gens eux-mêmes de s’adresser à l’aveugle, de 
l’appeler. 

 Après l’avoir guéri, que dit Jésus à l’homme? Va, ta foi t’a 
sauvé. 

 En guérissant l’aveugle, qu’est-ce que Jésus lui redonne? Il lui 
redonne une place dans la société. Il ne sera plus rejeté, mis à 
l’écart. Il sera un homme digne et libre de suivre Jésus. 

 

 

 

Questions 

 

 

 

5. Reprendre questions du début (prévoir 10 minutes) 
 

 Croyez-vous aux miracles dans la Bible? 

À partir des nombreuses études faites dans les dernières 

décennies sur les miracles des Évangiles, une première 

conclusion est aujourd’hui assez unanime : la rédaction des 
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Évangiles, tels qu’ils nous sont parvenus, serait inexplicable si 

Jésus n’avait pas effectivement accompli des miracles. Jésus a 

donc accompli des miracles. Toutefois, il y a une tendance, 

dans les Évangiles, à multiplier et à grandir les miracles de 

Jésus. Ce phénomène est dû à la confession du ressuscité 

comme Christ. Autrement dit, les auteurs des Évangiles – 

rédigés après la Résurrection de Jésus - ont voulu démontrer 

la divinité du Christ en multipliant et grossissant ses miracles. 

Les études ne peuvent cependant pas répondre par un oui ou 

un non ferme à la question de l’historicité de tel ou tel 

miracle. (Tiré de Croire, de Bernard Sesboüé, Paris, Droguet & 

Ardant, 1999, p. 243-247.  

 

 Pourquoi, selon vous, Jésus a guéri des malades? 

Dans les mains de Jésus, le miracle est un  « signe » d’un 

monde nouveau qui se met en place : le Royaume de Dieu. 

Nous ne trouvons pas dans les miracles une preuve, mais une 

invitation. Il est une invitation à se convertir et à croire à la 

Bonne Nouvelle. À nous d’y répondre en toute liberté.  

(Tiré de Ces questions sur la foi que tout le monde se pose, 

France, Éditions du Cerf, 1997, pages 49-50.)  

 

 En guérissant les malades, qu’est-ce que Jésus nous dit de lui? 

de Dieu son Père? Jésus nous révèle Dieu le Père. Jésus à dit : 

« Celui qui m’a vu a vu le Père. » (Jean 14, 9). Dans l’attitude 

de Jésus envers les malades, dans les gestes de salut qu’il a 

posés pour eux, nous reconnaissons le Dieu plein de 

compassion qui nous veut libres et heureux. 

 

 Pourquoi, selon vous, Jésus n’est-il pas allé lui-même 

retrouver l’aveugle? Pourquoi a-t-il demandé à la foule de 

l’appeler? Jésus veut passer par nous… Il veut aussi nous 

montrer que nous sommes responsables les uns des autres. 

C’est à nous de poursuivre l’œuvre de Jésus dans notre 

monde. 

 

 Pourquoi n’y a-t-il plus de miracles comme ceux-là 

aujourd’hui? Les miracles existent encore; nous n’avons qu’à 

penser à Lourdes ou à tant d’autres lieux de pèlerinage pour y 



Eucharistie/Parcours pour parents/Catéchèse 2 6 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

croire. Dans les procès de béatification, l’Église exige un 

miracle. Mais il y a aussi des miracles qui ne sont pas d’ordre 

physique : les guérisons de l’âme, par exemple. Il est vrai 

qu’on voit peu de guérisons aujourd’hui. Nous vivons en un 

temps de scepticisme et de rationalisme. Y aurait-il une 

explication dans un manque de foi, de confiance? 

(Tiré de Réponses chrétiennes à vos questions, vol. 3, de 

Gérard Desrochers, Sainte-Anne-de-Beaupré, 2000, pp.     

209-210.) 

 

 Pourquoi Jésus ne nous guérit-il pas toujours quand nous le 

lui demandons? Si Dieu ne nous accorde pas une guérison de 

façon automatique et magique, n’allons pas conclure qu’il 

n’existe pas. La guérison physique est une grâce que le 

Seigneur peut nous accorder, mais toujours pour que nous 

puissions mieux croire en lui et l’aimer.  

(Réponses chrétiennes à vos questions, pp. 209-210) 

 

Prière 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

6. Moment de prière (prévoir 5 minutes)  
Je vais maintenant vous lire une prière qui s’intitule : Ouvre mes 
yeux. Je vous invite à faire silence et à la prier avec moi dans 
votre cœur. Nous garderons ensuite un moment de silence où 
vous pourrez exprimer au Seigneur vos besoins de guérisons, 
physique ou spirituelle, et celles de vos proches. 

 
OUVRE MES YEUX 

 
Comme autrefois tu as ouvert les yeux de Bartimée,  

ouvre mes yeux, Seigneur;  
que je découvre  

combien tu es précieux pour moi! 
 

Ouvre mes yeux, Seigneur;  
que je te contemple  

dans la demeure du Père! 
 

Ouvre mes yeux, Seigneur;  
 que je vois le chemin  

sur lequel tu m’invites à te suivre! 
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Ouvre mes yeux, Seigneur;  
que je perçoive la lumière  

au bout de mes doutes et des mes inquiétudes!  
 

Ouvre mes yeux, Seigneur;  
que je garde vive mon espérance  

lorsque les épreuves ébranlent ma foi!  
 

Ouvre mes yeux, Seigneur;  
que je trouve le chemin  

conduisant à mes frères et mes sœurs  
qui réclament un signe de ta présence! 

 
(Venez et voyez, Ottawa, Novalis, 2005, p. 90.) 

 

Une chose qu’ils 

retiennent 

 

 

La prochaine rencontre 

 

 

 

 

 

Lectures dans la Bible 

pour enfants 

7. Conclusion (prévoir 5 minutes)  
Demander aux parents d’exprimer une chose qu’ils retiennent de 
la rencontre d’aujourd’hui.  
 
Lors de notre prochaine rencontre, nous allons chercher à 
répondre aux questions suivantes :  
 Pour quelles raisons est-ce que je fais le bien? 
 Suis-je sauvé, même si je fais le mal? 
 Mes bonnes actions, sont-elles nécessaires pour mon salut? 
 La foi, est-elle un remède pour nos faiblesses?  
 
D’ici la semaine prochaine, je vous invite à lire, avec vos 
enfants, les pages 122 à 130, dans La Bible pour enfants. 
 

 

Chants et envoi 

8. Regroupement final (prévoir 15 minutes) 
Les parents vont retrouver les enfants afin de répéter les chants 
qui seront utilisés lors de la célébration du sacrement.  
 
Merci d’être venus et nous nous retrouverons de nouveau  
(… jour et heure de la prochaine rencontre). Si vous ne pouvez 
pas assister à cette rencontre, je vous demande de m’en aviser à 
l’avance. Merci et bonne semaine.     

 
Ressources pour accompagnateurs : 
 
SESBOÜÉ, Bernard, Croire, Paris, Droguet et Ardant, 1999, pp. 237-248. 
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Billets pour le no 2 : Recherche de références bibliques 
 
 

Un paralytique (Mc 1, 1-12) 

Un lépreux (Mc 1, 40-45) 

Un sourd-muet (Mc 7, 31-37) 

La fille de Jaïre, la femme qui souffrait d’hémorragies (Lc 8, 40-56) 

La belle-mère de Simon (Lc 1, 29-31) 

Un paralysé, un jour de sabbat (Mc 3, 1-6) 

Un démoniaque dans la Décapole (Mc 5, 1-20) 

Un aveugle (Mc 8, 22-26) 

 

 

 


